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nffliunfs ,1,. «nulimc .liiiun-icii i.énî.tr.iit Mir la piuiclus maie ne sont
pas Hs.<ci! tiirlmlcuts m (ii,-„iiil.rt's <]v ^)illf.t^ jwnr n'être pas nnvi-
tsiihk-^. Les plus él.v.'s vt l(s (.lus Kmnds «'jfontt.nt le lac Whitetish,
qui est aiis.-i rtlié par ddix portages.

l'iie rente eaiiotière part tVuuv eri.pie fini i«:.iiètre à l'extrémité
nurd (le ce lae (t. par une M'rie de lacs, erici'.ies, et huit portages nette-
ment traeé<. fni-ant en tmit ii latre milles de lengueur, elle conduit
au lac Rabhit, sur la rivière Pie. La seule napi>o de (piehpie impir-
taiice .sur cette mut,. <-t le lac Kagianogama (Pctil-Long). nne
nappe étroite de douze mille- et demi de longueur, enclavée dans dis
rives roelieuMs et. comme In plupart des lacs d( cette région, presque
dénué-e <ie végétation aquatiiiu.-. A partir de son extrémité wpten-
trionale. une large crique paress, use conduit vers l'est, en suivant sur
cinq milles une -avane l.a>se. puis tourne Irusquement au sud. rejoi-

gnant In rivière Tic à la deuxième chute. Pans sa partie inférieure,
la cri(iue devient «iifficile à .Miivre et l'on arrive à la Pic par ihux
routes de portage différentes.

l'n sentier i)art d'un point de la rivière l'ic. à l'ouest du lac
Whitefish. et va à l'ouest jusipi'à la rivière Sted. en traversant un
rays horizontal et -al)lonneux. croi-ant les lacs Kawashhimiga et
Mizi, sourc. s de la rivière Prairie. A la s..rtie de ce dernier lac. ce
cours d'ci.u n'a (pu (|uel(iue.s ]xiuces de profondeur et n'est navigable
nulle part ~ur une di-tance considérable.
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liirirre .s'/ci 7.

La rivière Sfrl est un peu jilus petite (|ue la rivière Pic. KI!e
n'(-t pas navigable sur einii mill. s en anu nt du lac Supérieur et coule
en torrent imr wuv valli'e étroite de schiste- éruptifs redressés verti-
lalement. A la tète d'une .-érie de cascades et de rapides dont la

hauteur totale est de 12(1 pi^ds. il y a le lac de la Montagne, une belle

nappe oblongue. ninsi nomna'f à cau'e des collines pelées, arrondies,
hautes de 2.'.0 Tt lifKi j.ieds. (|ui l'enferment satif ft son extrémité sei>
Irntrional. où ii('nètre la rivière; ce lac e>t à 150 pieds au-df.s.su.-, du
la. Supérieur et on y accède facilement, du chemin de fer, nu moyen
(!'

11 senti(r entaillé pour l'usage des t(iuristes.

Du lac de la Montagne, nu-dessus de la chute, la rivii'-re s'est taillé

sur une distance de vingt-six niilhs. un cours tortueux nu travers de
dépi'its finenunt strntitiés (pii comblent un ancien chenal rocheux.
L'action du e(nirant a usé et réparti ces argil, - et sable-s de fa(jon à
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